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Cauquil Jean Pierre 35 ans 
Né le 13 février 1880 à La Verrouillé et domicilié à Brassac 
Cultivateur 
Fils de François Cauquil et de Marie Gautrand 
Soldat  2ème classe au 143ème Régiment d'Infanterie  11èmeCompagnie 

Photos :  Daniel Lefèvre (novembre 2014) 

 Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par: Jean-Claude Planes 

Après un court repos, le 143ème Régiment d’Infanterie occupe, à partir d’avril 1915, le secteur de Bois Sabot près de Mesnil-lès-Hurlus dans la Marne. 
Il est à quelques mètres du boche. Les grenades, les crapouillots et les torpilles démolissent les tranchées et les rares abris qu’il édifie à grande-
peine. Dans les boyaux pris d’enfilade, nombre de soldats sont frappés par les balles. On se tue sans se voir. Le sol est bouleversé et, par les claires 
nuits d’été, on croirait contempler un paysage lunaire. Cette vision est rendue plus sinistre encore par le voisinage des cadavres, sommairement 
inhumés, et que les obus déterrent, projetant en débris sur les vivants, la dépouille des morts. Que d’hommes se sont fait tuer pour essayer de 
sauver un camarade enterré vivant par l’explosion d’une mine ! Combien d’autres ont trouvé la mort en s’élançant à l’assaut d’un entonnoir.  
(Source : 143ème Régiment d’Infanterie Historique 1914-1918) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 29 mai 1915 à Mesnil-lès-Hurlus dans la Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de La Crouée 

dans la Marne Tombe 7376 



Cauquil Louis Alphonse 21 ans 
Né le 12 mai 1895 au Colombier et domicilié au Bonpas 
Roulier 
Fils de Louis Cauquil et de Marie Oulès 
Soldat 2ème classe au 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Recherches effectuées parJean-Claude Planes 

De mars à mai 1916, le 22ème Régiment d’Infanterie Coloniale s’emploie à des travaux d'organisation défensive du secteur de Cappy. L'ennemi est 
relativement calme, à part quelques coups de main et une guerre de mines à l'est de Fontaine-lès-Cappy. Le 5 mai, les Allemands font un coup de 
main sur le saillant du Signal. Après un bombardement extrêmement violent, ils sont repoussés, mais après avoir causé quelques pertes. Le 
régiment se prépare en vue d'une offensive à laquelle le corps d'armée doit prendre part et qui doit se déclencher entre Arras et l'Oise, avec la 
coopération des armées anglaises. 
(Source : Historique du 22ème Régiment d’Infanterie Coloniale 1914-1918) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 2 mai 1916 dans le 
secteur de Cappy dans la Somme 



Le 55ème Régiment d’Infanterie est transporté en camions dans la nuit du 6 au 7 août 1918 et mis à la disposition du 31ème corps, dans le bois à l’ouest 
de Guyencourt. La nuit suivante, à 3 heures, il occupe ses emplacements de combat dans le bois de Daumont. Le 8 août, à 4h15, après un 
bombardement violent des premières lignes ennemies il s’empare des objectifs assignés. Il se déplace alors,  successivement à Hailles, après avoir 
franchi les ponts de l’Avre et de la Luce, dans le bois de Moreuil puis à l’ouest de Villers-aux-Erables, où il passe la nuit. Le 9 août, à 6h20, le 
Régiment part par voie ferrée pour attaquer le village d’Arvillers. Il agira de front sur ce village, partie nord-ouest et la route Hangest-Arvillers. 
Quelques éléments déborderont le village vers l’ouest .  
(Source : Historique du 55ème Régiment d’Infanterie pendant la Grande Guerre 1914-1918) 

Celaries Alfred Emile 22 ans 
Né le 14 janvier 1896 à Sablayrolles et domicilié à Sablayrolles 
Cultivateur 
Fils de Jean Pierre Celaries et de Marie Eugénie Vieu 
Soldat au 55ème Régiment d'Infanterie   

Photos : Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Disparu le 9 août 1918 entre Santerre et Arvillers, présumé tué à 
l’ennemi le 9 août 1918 à Hagest dans la Somme 

Sépulture 
Cimetière militaire de Montdidier dans la 

Somme Tombe 925 



Le 19 octobre 1918, à 5h30 le 164ème Régiment d’Infanterie part à l'attaque. A 8h40, il se trouve à 300 mètres à l’est de Fay-le-Sec. La résistance 
ennemie s'affirme énergiquement. L'artillerie réagit avec la dernière violence, et à 9h40, l'ennemi déclenche une contre-attaque d'au moins un 
bataillon sur les éléments qui défendent au nord, le village de Fay-le-Sec. Avec une ardeur indomptable, au souffle éperdu des clairons qui sonnent 
la charge, les bataillons du 164ème s'élancent à la baïonnette, repoussent l'ennemi, lui infligeant des pertes sévères et poussent encore leurs lignes en 
avant. A midi, l'attaque est reprise avec une nouvelle préparation d'artillerie sur la tranchée de Thuringe. A 17 heures, sous un violent tir de contre-
préparation offensive exécuté par l'ennemi, nous continuons d'élargir nos gains et d'organiser nos positions au nord de Fay-le-Sec.  
(Source : Historique du 164ème Régiment d’Infanterie Campagne 1914-1918) 

Chabbert Ernest François 21 ans 
Né le 16 février 1897 à Les Rivières et domicilié à Les Rivières 
Cultivateur 
Fils de Jean Louis Chabbert et d’Anna Armand 
Soldat 2ème classe au 164ème Régiment d'Infanterie 

Photos : Daniel Lefèvre (Avril 2008)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 19 octobre 1918 à Fay-le-Sec 
dans l’Aisne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Soupir dans 
l’Aisne Tombe Soupir 1 tombe 3674 



Chamayou Augustin Jules Henri 39 ans 
Né le 14 août 1876 à La Borie Haute et domicilié à La Métairie-Haute 
Cultivateur 
Fils de Jean Pierre Chamayou et de Marie Maffre 
Célibataire 
Soldat  2ème classe au 346ème Régiment d'Infanterie   

Photos : Jean-Claude Sié  & Jean-Charles Balla (octobre 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Voilà déjà trois mois que la guerre dure, qu'on vit d'une vie insensée, faite de fatigues, de souffrances et d'émotions, dans la fumée, la poussière et la 
boue. Le 31 octobre 1914, tandis que le 5ème bataillon du 346ème Régiment d’Infanterie reste au bois Montjoie et aux tranchées de Lironville. Le 
bataillon Dervillée se porte vers la lisière sud-est du Bois-le-Prêtre pour soutenir l'attaque du 167ème R.I. Il est immédiatement arrêté devant une 
ligne de tranchées fortement organisée. C’est une nouvelle guerre qui commence, dans un bois touffu où les tireurs ennemis le guette, postés dans 
des tranchées masquées par des buissons, postés derrière les arbres ou même sur les arbres.  
(Source : Historique du 346ème Régiment d’Infanterie Campagne 1914-1918) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 4 juillet 1915 à Bois-le-
Prêtre en Meurthe-et-Moselle 

Sépulture 
Cimetière militaire de 

Montauville en Meurthe-et-
Moselle Tombe Carré 14-18 

tombe 1537 



Chazottes Jean Louis 31 ans 
Né le 16 février 1887 à Arcayrié et domicilié à Arcayrié 
Cultivateur 
Fils de Paul Chazottes et de Marie Icher 
2ème canonnier au 3ème Régiment d'Artillerie   

Recherches effectuées par: Jean-Claude Planes 

Le 14 octobre 1918, le 3ème Régiment d'Artillerie   se met en position dans la région de Couvron et Aumencourt dans l’Aisne. L'ennemi a l’intention 
de résister. Les tirs de concentration et de harcèlement lui causent des pertes sérieuses. Son feu sur les batteries occasionne quelques pertes. La 
Serre est un gros obstacle, les inondations tendues par l'ennemi rendent sa traversée de vive force particulièrement délicate. Le régiment se 
transporte dans la région de Cherry-lès-Pouilly. Jusqu’au 27 octobre, par des coups de main incessants et des attaques partielles, l'infanterie arrive à 
faire traverser la Serre à quelques éléments, mais c'est au prix de pertes assez élevées car l'ennemi se défend opiniâtrement. Enfin voyant sa position 
forcée, il commence son repli. 
(Source : 3ème Régiment d’Artillerie de Campagne) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 24 octobre 1918 à 
Chérry-lès-Pouilly dans l’Aisne 

Cité à l'ordre du régiment  le 11 novembre 1918 
Brancardier sur le front depuis les premiers 

mois de la campagne. Déjà blessé en Belgique. 
Tué à son poste à la position de la batterie 

Croix de guerre 



Le 34ème Régiment d’Infanterie Coloniale  passe les années 1917 et 1918 dans les secteurs de la Cerna et de Monastir sur  le front de Macédoine en 
Serbie. Il fait de longs séjours aux tranchées, séjours coupés de dures journées d'attaque où il doit acheter cher le succès. La récompense de tant 
d'efforts arrive enfin. Le 34ème R.I.C., qui ne peut en octobre 1918 assister à la débâcle de l'armée allemande sur le front français, a du moins la 
satisfaction de faire reculer le bulgare pied à pied, puis de le bousculer et enfin de le forcer à une retraite générale sur tout le front. La capitulation 
sans conditions qui est le résultat de l'offensive des troupes Alliées en Orient, fait participer le 34ème R.I.C. à l'occupation des territoires reconquis et 
au désarmement de l'ennemi battu.  
(Source : Historique du 34ème Régiment d’Infanterie Coloniale) 

Chazottes Paul Casimir 21 ans 
Né le 8 avril 1896 à Soulègre et domicilié à Soulègre 
Etudiant des postes 
Fils de Paul Chazottes et de Dalila Vayssettes 
Caporal au 34ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 16 mai 1917 à  Monastir 
en Serbie 

Citation  
Blessé le 18 mars 1917 au bras gauche au cours 

d'une attaque 
Croix de guerre avec étoile de bronze 



Chazottes Pierre Joseph 30 ans 
Né le 6 août 1888 à La Chazottié et domicilié à La Chazottié 
Cultivateur 
Fils de Pierre Louis Chazottes et de Marie Louise Boulade 
Soldat 1ère classe au 15ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 20 octobre 1918 à 
Fresnes dans l’Aisne 

Cité à l'ordre du 15ème R.I. le 20 juin 1918 
pour son attitude durant les combats du 3 au 16 

mai 1918 



Combes David 20 ans 
Né le 9 novembre 1896 à La Roussié et domicilié à La Roussié 
Cultivateur 
Fils de David Combes et d’Emilie Valette 
Soldat au 2ème Régiment du Génie  Compagnie D/27 

Photos : Vincent  Rudelle & Cécile Planes (septembre 2009)   Recherches effectuées par: Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé de maladie contractée en service le 22 février 1917 
à l’hôpital mixte de Montpellier dans l’Hérault 

Sépulture 
Cimetière Saint-Lazare de 
Montpellier dans l’Hérault 

Tombe Carré DS, Rang 9, tombe 20 



Corbière Paul Edouard 26 ans 
Né le 27 décembre 1891 à Peyrolle et domicilié à Peyrolle 
Surnuméraire des postes 
Fils de Léopold Corbières et de Marie Loup 
Soldat 2ème classe au 40ème Régiment d'Infanterie   

Photos : Jean-Charles Balla (décembre 2014)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé de suites de ses blessures le 25 
octobre 1918 à Mannheim en Allemagne 

Fait prisonnier le 11 août 1914 à Lagarde 
Interné à Reichstadt en Allemagne 

Sépulture 
Cimetière des 

Prisonniers de guerre 
à Sarrebourg en 

Moselle Tombe 1538 



Corbière Pierre Louis 27 ans 
Né le 18 janvier 1888 au Salès et domicilié au Salès 
Cultivateur 
Fils de Jean Pierre Corbière et de Marie Bonnel 
Marié à Louise Cavaillès 
Soldat au 7ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Photos : Jean-Charles Balla (octobre 2014)  Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 5 avril  1915 des suites de ses 
blessures de guerre à l’ambulance 2/58 à 
Moosch dans le Haut-Rhin 

Sépulture 
Cimetière militaire de Moosch 
dans le Haut-Rhin Tombe 112 



A partir du 20 septembre 1914, battu sur la Marne, l'ennemi creuse des tranchées sur tout le front, de l'Aisne aux Vosges. L'Histoire a nommé cette 
période angoissante « la course à la mer ». Le 7ème Bataillon de Chasseurs Alpins participera à cette bataille. S’en suivra une guerre des tranchées où 
se  multiplieront attaques et contre-attaques, occasionnant de nombres pertes humaines. Elle se terminera le 6 décembre 1914. L'ennemi, lassé de 
ses infructueuses tentatives et lourdement éprouvé, regagne ses tranchées. Pour venger ce grave échec, l'artillerie allemande arrose inlassablement 
les positions françaises. Le succès est tel que nos chasseurs, indifférents au bombardement, contemplent d'un œil narquois les centaines de 
cadavres qui gisent devant le front du bataillon. Ypres est sauvé et la route de Paris définitivement barrée. 
•(Source : Historique du 7ème Bataillon de Chasseurs Alpins) 

Cros Jean 21 ans 
Né le 21/02/1893 à  Fonbonne-Haut et domicilié à Fonbonne 
Cultivateur 
Fils de Jean Cros et de Marie Rouanet 
Célibataire 
Sergent au 7ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué au combat le 1er décembre 1914 au sud 
d’Ypres en Belgique 



Cros Louis 
Né le 10 août 1883 à Castelnau de Brassac 
Cultivateur 
Domicilié à Castelnau de Brassac 
Fils de Louis Cros et de Philippine Tirefort 
Soldat 2ème classe au 7ème Bataillon de Chasseur à Pied   

Recherches effectuées par: ean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Prisonnier à l’Hartmannwillerkopf, en captivité à Mannheim 
Rapatrié le 2 novembre 1918 
Blessures de guerre à la cuisse droite  



Cros  Paul 24 ans 
Né le 17 avril 1890 à Fonbonne-Haut et domicilié à Fonbonne 
Cultivateur 
Fils de Jean Cros et de Jeanne Caravenc 
Soldat au 15ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par: ean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 2 novembre 1914 à 
Wytschaëte en Belgique 

Le 2 novembre 1914 à 8h00, deux compagnies du 1er Bataillon du 15ème Régiment attaque Wytschaëte. Vers 9h30 le 15ème Régiment d’Infanterie reçoit 
l’ordre de s’engager tout entier. Deux compagnies du 3ème Bataillon attaquent, soutenues par les deux dernières compagnies, la corne du bois à 
l’ouest de Wytschaëte. Cette contre-attaque sur le village de Wytschaëte, occupé par l’ennemi, progresse péniblement sous le feu de l’artillerie et de 
l’infanterie. Au cours de la journée, il y a aura eu près de 250 blessés tués ou disparus. 
(Source : Le 15ème Régirent d’Infanterie Albi, 2 août 1914 –Wytschaëte, 26 Novembre 1914) 



Entre le fort de Douaumont et le bois de la Laufée, le fort de Vaux domine la plaine de la Voëwre. Depuis le 19 mai 1916, le 53ème Régiment 
d’Infanterie a l'honneur de défendre cette position, devenue célèbre. Le 1er juin, le commandant du fort de Vaux indique que l'ennemi passe en 
force au nord de la ligne de Vaux. L'alerte générale est donnée. Le 3ème bataillon s'établit sur la crête de la Lauffée. Dans la nuit de 1er au 2 juin, un 
prisonnier ennemi annonce que les Allemands se préparent à lancer une forte attaque. Dans la matinée du 2 juin, le fort de Vaux est cerné et de 
fortes colonnes allemandes s'avançent vers Damloup. Dès lors, pour arrêter tout progrès de l'ennemi, ordre est donné au 3ème bataillon de se porter 
face au nord-ouest, vers la batterie de Damloup.   
(Source : 53ème Régiment d’Infanterie Historique 1914-1918) 

Escafit Henri 24 ans 
Né le 11 août 1891 au Teil Bas et domicilié au Teil 
Cultivateur 
Fils de Louis Escafit et de Marie Sablayrolles 
Célibataire 
Soldat au 53ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 2 juin 1916 à Fort de Vaux 
dans la Meuse 



Fabre Emile 24 ans 
Né le 19 août 1894 à Valès et domicilié à  Valès 
Cultivateur 
Fils de Ibrahim Fabre et d’Hortense Molinier 
Sergent au 4ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Photos : Frédéric Dumait GenWeb (mars 2014)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 6 novembre 1918 des suites de 
maladie contractée en service à l’hôpital 
temporaire 12 de Salonique en Grèce 

Cité à l'ordre du régiment 
 le 20 juillet 1916 et le 14 juin 1917 

Son nom est gravé sur le monument aux morts 
de Castelnau de Brassac et sur la plaque de 
l'église de Saint-Agnan, commune du Bez 

Sépulture 
Cimetière militaire de Zeitenlick 

à Salonique en Grèce Tombe 6639 



Galibert Jean Louis 46 ans 
Né le 28 mars 1870 à Oulias et domicilié à Oulias 
Cultivateur 
Fils de Jean Galibert et de Marianne Benoit 
Marié 
Soldat au 13ème Escadron du Train des Equipages   

Photos : Annie Frier GenWeb (décembre 2012)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé subitement d’une syncope 
cardiaque le 13 décembre 1916 au dépôt de 
Clermont-Ferrand dans le Puy-de-Dôme 

Sépulture 
Cimetière militaire Les Carmes à Clermont-

Ferrand dans le Puy-de-Dôme Tombe 134 



La bataille de l’Argonne dans la Marne s’est déroulée de mars à novembre 2015. Le 20 juin 1915, le 255ème  Régiment d’Infanterie participe au bois de 
La Gruerie à des combats d’une rare violence. Les pertes seront très lourdes : 271 tués, 1 450 blessés, 495 disparus, au total : 2 216 officiers et 
hommes. Trois canons de 58, six mortiers de 70, un mortier de 90 sont perdus ou détruits. On estime que le bombardement ennemi a atteint la 
dépense de 25 000 coups de canon de tous calibres, accompagnés d'un véritable barrage de gaz asphyxiants. De son côté, l'ennemi a beaucoup 
souffert. Ses prisonniers ont eu la sensation de rester les seuls survivants de leurs unités.  
(Source : Historique du 255ème Régiment d‘Infanterie) 

Galibert Jules 30 ans 
Né le 9 avril 1885 à Brassac et domicilié à  Montpellier 
Cultivateur 
Fils de Jean Galibert et de Rosalie Galibert 
Soldat 2ème classe au 255ème Régiment d'Infanterie   

Photos :  Annie Porteu 

 Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 20 juin 1915 à Bois de la 
Gruerie dans la Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de 

Saint-Thomas-en-Argonne 
dans la Marne Tombe 4267 

Son nom est gravé sur 
les monuments aux 

morts de Brassac et de 
Castelnau de Brassac 



A partir du 25 septembre 1915, le 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale participe, dans la Marne, à la bataille de Champagne. Dès le début de 
l’attaque, lorsque les troupes d'assaut abordent la Main de Massiges, l'action des mitrailleuses se fait sentir. Toute tentative est arrêtée net au pont 
de Massiges. Le 26 septembre, l'attaque se poursuit par des actions à la grenade dans les boyaux. L'ennemi envoie des obus à gaz lacrymogènes. Du 
27 au 30 septembre, une lutte très dure continue, par suite de la résistance et des réactions ennemies. Le régiment éprouve de grosses pertes, 
néanmoins il progresse. Il organise le terrain et se prépare en vue d'une nouvelle attaque qui doit avoir lieu début octobre sur tout le front de 
l'armée. 
(Source : Historique du 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale 1914-1918) 

Galibert Paul Joseph 28 ans 
Né le 18 avril 1887 à Castelnau de Brassac et domicilié au Bompas 
Cultivateur 
Fils de Jacques Galibert et de Marie Benoit 
Marié à Marie Rosalie Gautrand 
Soldat au 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 30 septembre 1915 à 
Massiges dans la Marne 



Galinier Emile Germain 31 ans 
Né le 5 janvier 1883 à Chabbert et domicilié à Chabbert 
Cultivateur 
Fils de Louis Galinier et de Marie Bru 
Célibataire 
Chasseur de 2ème classe au 47ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Photos : Daniel Lefèvre (juillet 2016)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 22 novembre 1914 à Sainte-
Marguerite à 8 km à l’est de Soisson dans l’Aisne 

Sépulture 
Cimetière carré communal à Bucy-

le-Long dans l’Aisne Tombe 10 



Galinier Joseph 42 ans 
Né le 20 avril 1873 à Valès-Haut (Castelnau de Brassac) et domicilié à Viane 
Meunier 
Fils de Joseph Galinier et de Marie Bouissière 
Marié à Mélanie Marie Nicomède le 24 novembre 1904 à Castelnau de Brassac 
Soldat 2ème classe au 205ème Régiment d'Infanterie   

Photos :  Annie Porteu 

 Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 12 octobre 1915 à l’ambulance n° 72 
Croix en Champagne dans la Marne suite à ses 
blessures de guerre, éclats d’obus au thorax 

Sépulture 
Cimetière militaire de Saint-Jean-sur-

Tourbe dans la Marne Tombe 858 

Son nom est gravé sur les monuments aux 

morts de Viane et de Castelnau de Brassac 



La 2ème bataille de Champagne oppose, du 25 septembre au 9 octobre 1915, les troupes françaises et allemandes. Le commandement français décide 
d'engager cette offensive simultanément sur les fronts d'Artois et de Champagne. Les 23 et 24 septembre, le 205ème Régiment d'Infanterie  gagne, 
par une série de marches de nuit, Coupéville et bivouaque dans un bois de sapins à 2 kilomètres sud-est de Somme-Tourbe. Le 25 septembre, il 
rejoint les boyaux à l'est de Mesnil-lès-Hurlus, puis, le 26, le bois de la Galoche, où il se retranche. Le régiment gagne 1 400 mètres sous un feu 
intense d'artillerie, de mousqueterie et de mitrailleuses et se retranche sur les pentes sud de la butte de Tahure . Au prix de violents combats, la 
progression continue les 27, 28 et 29 septembre et la butte de Tahure tombe aux mains du régiment.  
(Source : Historique du 205ème Régiment d'Infanterie 1914-1918) 

Galinier Louis 42 ans 
Né le 18 avril 1873 à Le Bez et domicilié à Longuevergne 
Cultivateur 
Fils de Louis Galinier et d’Anne Cauquil 
Marié 
Soldat 2ème classe au 205ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 26 septembre 1915  au 
Labyrinthe de la Butte de Tahure dans la Marne 

Louis et Pierre Galinier étaient frères. Ils 

sont morts, respectivement, les 25 et 26 

septembre 1915 à quelques centaines de 

mètres l'un de l'autre, en Champagne 



Le 4ème Régiment d'Infanterie Coloniale sera engagé dans la 2ème bataille de Champagne. Dès le 25 septembre 1915, il sort des tranchées et surprend 
l’ennemi. Son avance se poursuit sans que l’ennemi manifeste la moindre velléité de contre-attaquer. Le lendemain, ses  grenadiers enlèvent un 
important carrefour de boyaux, ce qui entraîne la réaction de l’ennemi. Un peu plus tard, un groupe s’élance à la grenade et le met en fuite. Le 28, 
l’ennemi résiste grâce à des troupes fraîches et de l’artillerie lourde amenés d’Argonne. Il tente une contre-attaque qui est repoussée avant le lever 
du jour. Vers 8 heures, une nouvelle tentative est dispersée par le canon. L’attaque à la grenade recommence âpre et terrible. Le terrain conquis est 
complètement nettoyé d’ennemis en état de porter les armes. Les pertes du régiment sont énormes : 16 officiers tués, 14 blessés, 273 hommes tués, 
693 blessés, 107 disparus. 
(Source : Historique du 4ème Régiment d'Infanterie Coloniale) 

Galinier Pierre 35 ans 
Né le 29 août 1880 à Brassac et domicilié à Sablayrolles 
Cultivateur 
Fils de Louis Galinier et d’Anne Cauquil 
Marié 
Soldat 2ème classe au 4ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Photos :  Annie Porteu 

 Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 25 septembre 1915 à Massiges 
dans la Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Pont du 

Marson dans la Marne Tombe 8764 



Le 3 septembre 1918, le 141ème Régiment d'Infanterie  est à proximité de Torny-Sorny dans l’Aisne. Devant eux, se profilent le plateau crayeux qui 
s’étend de Torny à Clamecy et la puissante croupe de Laffaux. A 9 heures, le régiment pousse ses premiers éléments sur la route de Soissons-
Béthune. A 16 heures, il s’élance à l’attaque du chemin creux, qui court parallèlement à la grande route de Soissons. Malgré les feux de mitrailleuses 
qui ballaient les plateaux, il réussit d’un seul élan à l’atteindre et à s’y installer. Délogé de son point d’appui, constamment talonné par le régiment, 
le 5 septembre l’ennemi commence à battre en retraite. Les jours suivants, le 141ème R.I. va poursuivre ses actions et s’installer sur les pentes du mont 
de Lassaux.  
(Source : Historique du 141ème Régiment d'Infanterie) 

Galy Louis Joseph 23 ans 
Né le 29 septembre 1895 à Fon de Gay et domicilié à Fon de Gay 
Cultivateur 
Fils de Pierre Galy et de Marie Cros 
Soldat au 141ème Régiment d'Infanterie   

Photos : Daniel Lefèvre (avril 2008)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 7 septembre 1918 à 
Laffaux dans l’Aisne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Vauxaillon 

dans l’Aisne Tombe 1240 

Cité à l'ordre du régiment le 18 
juillet 1917 

Blessé le 25 septembre 1915 au 
Mont Cornillet par éclats d'obus 
(plaie en seton au pied gauche) 

 Médaille militaire à titre 
posthume en 1921 



Jusqu'au 29 mars 1915, le 53ème Régiment d’Infanterie  procède à l’organisation du secteur de Wargemoulin dans la Marne. Il se rend ensuite au nord 
de Somme-Suippes, et bien que très éprouvé, il va aussitôt occuper le secteur de Perthes-lès-Hurlus, où il fait une guerre d'usure dans laquelle il est 
de nouveau très éprouvé. Dès lors commence pour le 53ème R.I. une série de travaux d'organisation qui se poursuivent pendant tout le temps de 
l'occupation du secteur et qui consistent à créer et à réparer des tranchées, à creuser des boyaux, à construire des abris, travail d'organisation rendu 
difficile par le mauvais temps, mais qui fut mené à bonne fin, grâce à la ténacité dont firent preuve officiers et soldats. C'est dans ce secteur que le 
régiment inaugure, pour son compte, la guerre de mines. 
(Source : 53ème Régiment d’Infanterie Historique 1914-1918 

Gautrand Baptiste Joseph 28 ans 
Né le 5 juillet 1886 à Oulès et domicilié à Oulès 
Cultivateur 
Fils de Baptiste Gautrand et de Rose Béziat 
Marié à Louise Germaine Barthès 
Soldat au 53ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 13 avril 1915 à Perthes-
lès-Hurlus dans la Marne 



Le 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale a pour mission de reprendre le Fortin de Beauséjour dans la Marne. Après la mise en place des troupes 
dans la matinée du 22 février 1915, l'assaut est donné à 16 heures. Il est enlevé d'un seul élan. Mais une forte réaction de l'artillerie ennemie 
commence dans la soirée, suivie dans la nuit de contre-attaques successives menées par des spécialistes grenadiers. Les soldats du 22ème R.I.C. 
reculent  accomplissant des prodiges de résistance admirables, mais ils sont submergés. Au petit jour du 23 février, ils sont ramenés à leur base de 
départ. L'attaque est reprise le 27 février par deux bataillons du 3ème R.I.C. et d’un bataillon du 22ème R.I.C. Cette nouvelle opération, préparée avec 
soin, réussit. Les contre-attaques ennemies sont repoussées. Les pertes sont impressionnantes : 17 officiers et 1251 hommes de troupe pour 
l'ensemble des opérations. 
(Source : Historique du 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale) 

Gautrand Cyprien Auguste 33 ans 
Né le 22 septembre 1881 à La Borie de La Glévade et domicilié à Chabbert 
Cultivateur 
Fils de Jean Pierre Gautrand et de Marie Escande 
Marié 
Soldat au 22ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 24 février 1915 à 
Beauséjour dans la Marne 



Le 27 mai 1918, le 146ème Régiment d'Infanterie débarque à Chassemy, village entre Aisne et Vesle. Il apprend que les Allemands ont franchi le 
Chemin des Dames. Sa position paraît solide. Vers midi un convoi allemand apparaît sur la route d'Ostel. Leurs mitrailleuses l'obligent à faire demi-
tour. Vers 14 heures, il commence à être bombardé. Le 28 au matin, le régiment est presque cerné et, pour se dégager, subit des pertes cruelles. 
Avant la nuit, il faut qu’il se replie de quelques kilomètres. Le lendemain, il se recule jusqu'à Taux puis jusqu’à l'ouest de Parcy-Tigny. Le 31, il doit 
revenir cette fois jusqu'à Longpont et le 2 juin, au matin, un nouveau choc le rejette jusqu'à la lisière de la forêt de Villers-Cotterets. Pendant la 
matinée du 3 juin, les Allemands multiplient les attaques. Le 146ème R.I. a dû céder du terrain et ses pertes ont été cruelles.  
(Source : Historique du 146ème Régiment d’Infanterie pendant la guerre 1914-1919) 

Gautrand Cyprien Philippe 22 ans 
Né le 14 février 1896 à Chabbert et domicilié à Chabbert 
Cultivateur 
Fils de Philippe Gautrand et de Marie Palaysi 
Caporal au 146ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 2 juin 1918 à Chassemy 
dans l’Aisne 



Gautrand Emile 24 ans 
Né le 15 octobre 1890 à Chabbert et domicilié à Castelnau de Brassac 
Cultivateur 
Fils de Louis Gautrand et de Marie Albert 
Célibataire 
Soldat 2ème classe au 122ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Le 13 mars 1915, le 122ème Régiment d’Infanterie reçoit l’ordre d’attaquer, sur l’axe  « Butte  de Mesnil- Ferme Beauséjour » dans la Marne, les 
tranchées allemandes du « Ravin des Cuisines ». Le combat était engagé depuis février. Les prédécesseurs avaient réalisé de sérieux progrès. Mais le 
122ème R.I. se trouve devant la Butte de Mesnil très fortement organisée, défendue en particulier par le fortin de Beauséjour. Menée par deux 
bataillons, qui attaquent par deux fois dans la journée, cette opération ne fut pas heureuse et coûta de sérieuses pertes. La bataille se poursuivra 
jusqu’au 25 mars sans obtenir de gains considérables. Les pertes s’élèveront à 900 soldats tués ou blessés. 
(Source : Le 122ème Régiment d’Infanterie pendant la guerre 1914-1918) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 13 mars 1915 à 
Beauséjour dans la Marne 



Au début du conflit, le 47ème Bataillon de Chasseurs Alpins prend part à la Bataille de la Marne. Le 6 septembre 2014, il arrive à Bouillancy, où le soir 
même il participe à l'attaque en direction d'Étavigny. Le 7 septembre, le combat continue dans le bois au nord du village de Bouillancy. Les 8 et 9 
septembre, il occupe Bouillancy. Le 13 septembre 1914, il repousse à la baïonnette plusieurs contre-attaques. Le 14 septembre, le Bataillon attaque au 
nord-ouest de Nouvron. Il est arrêté par un violent tir de barrage de l'artillerie. Le 20 septembre, il attaque la crête de Vingré. C'est dans le ravin de 
Vingré que s'engage un violent combat. Le 23 septembre, il occupe le plateau au Nord de Vingre et attaque, sans succès, l'ennemi sur ses positions. 
(Source : Le 47ème bataillon de chasseurs alpins pendant la grande Guerre 1914-1918) 

Gautrand Jean 28 ans 
Né le 12 novembre 1885 à Moulin-Haut de Gout et domicilié au Moulin-Haut de Gout 
Meunier et menuisier 
Fils de Jean Gautrand et de Marie Barthès 
Marié à Albanie Eugénie Sèbe 
Soldat 1ère classe au 47ème Bataillon de Chasseurs Alpins  9ème compagnie 

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué au combat le 21 septembre 1914 à 
Vingré dans l’Aisne 



Après un repos de quelques jours, le 173ème Régiment d'Infanterie débarque à Saint-Hilaire-au-Temple et occupe, à partir du 2 décembre 1915, le 
secteur dit de « La Courtine », situé entre la Butte du Mesnil et le ravin de la Goutte dans la Marne. Le régiment ne participera à aucune attaque et 
n'en subira aucune de la part de l'ennemi. II ne supportera que des bombardements journaliers, parfois assez violents, d'artillerie lourde. Il 
s'emploiera surtout au renforcement des organisations défensives de cette partie du front. Le 2 mai 1916, il viendra stationner en cantonnement de 
repos, dans la région de Vitry-le-François jusqu'au 16 mai.  
(Source : Historique 14/18 du 173ème Régiment d’Infanterie) 

Gourc Louis 21 ans 
Né le 1er  mars 1895 à Fontbonne-Haut et domicilié à Fonbonne 
Maréchal-ferrant 
Fils de Louis Gourc et de Louise Fabre 
Célibataire 
Soldat 2ème classe au 173ème Régiment d'Infanterie   

Photos :  Daniel Lefèvre (novembre 2014) 

  Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé suite à ses blessures de guerre le 20 
février 1916 à La Courtine dans la Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de La Crouée 

dans la Marne Tombe 3428 



Gourguet Paul 22 ans 
Né le 19 janvier 1892 à Entrevergnes-Bas et domicilié à Castelnau de Brassac 
Menuisier 
Fils de Louis Gourget et d’Adèle Cabrol 
Maître ouvrier au 2ème Régiment du Génie Compagnie 17/2 

Photos : Rodolphe Angioli MemGenWeb  (décembre 2007)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Le 24 août 2014, les sapeurs de la Compagnie 17/2 du 2ème Régiment du Génie mitraillent les premiers éléments ennemis qui se présentent sur les 
ponts de Douzy, Brevilly et Tétaigne sur la Chiers. Lorsque les derniers éléments français ont franchi la rivière, ils font sauter les ponts. Elle organise 
ensuite activement les hauteurs du cours d'eau. En quelques heures des tranchées sont construites, des réseaux de fil de fer créés qui  retarderont 
l’avancée de l’ennemi. Le 26 août, la Compagnie 17/2 dépasse la Meuse sur le pont de Villers et organise dans son repli les routes pour l'artillerie et 
l'infanterie. Le 27, elle est à Raucourt. Le 28 et le 29, elle combat à Thelonne, Bulson et se retire à Rilly-aux-Oies.  
(Source : Historique de la Compagnie 17/2 du 2ème Régiment du Génie) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 28 août 1914 à Bulson dans les Ardennes 

Sépulture 
Cimetière militaire de Sedan-Torcy 
dans les Ardennes Tombe ossuaire 

1 



Le 27 mai 1918, le 146ème Régiment d'Infanterie débarque à Chassemy, village entre Aisne et Vesle. Il apprend que les Allemands ont franchi le 
Chemin des Dames. Sa position paraît solide. Vers midi un convoi allemand apparaît sur la route d'Ostel. Leurs mitrailleuses l'obligent à faire demi-
tour. Vers 14 heures, il commence à être bombardé. Le 28 au matin, le régiment est presque cerné et, pour se dégager, subit des pertes cruelles. 
Avant la nuit, il faut qu’il se replie de quelques kilomètres. Le lendemain, il se recule jusqu'à Taux puis jusqu’à l'ouest de Parcy-Tigny. Le 146ème R.I. 
a dû céder du terrain et ses pertes ont été cruelles.  
(Source : Historique du 146ème Régiment d’Infanterie pendant la guerre 1914-1919) 

Gout Jean Louis 22 ans 
Né le 31 mai 1896 à Entrevergnes-Haut et domicilié à Entrevergnes-Haut 
Cultivateur 
Fils de Louis Gout et de Marie Gourguet 
Soldat 2ème classe au 146ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 28 mai 1918 à Chassemy  
Inhumé à 1 km à l'est de Chassemy 

Cité à l’ordre du 146ème Régiment  
« Excellent soldat, brave toujours volontaire 

pour toutes les missions périlleuses, bel 
exemple de bravoure et de mépris du 

danger » 
Croix de guerre 



Parti avec le 96ème Régiment d’Infanterie en août 1914, il est porté disparu par erreur le 20 juin 1915 au bois de la Gruerie, probablement en août 1915. 
Il passe au 55ème Régiment d’Infanterie en 1916. Il est démobilisé en mars 1919 
Il est blessé une première fois par éclat d'obus dans la région hygomatique gauche (joue) puis  une deuxième fois au pied gauche, le 26 août 1917 à 
Samogneux dans la Meuse 
(Source : Le Mémorial de Boissezon) 

Goutines Joseph 40 ans 
Né le 7 février 1886 au Pujol 
Fils de Pierre Goutines et de  Jeanne Benoit 
Soldat de 1ère classe au 55ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 18 septembre 1926 au Bez dans le Tarn 



A l’aube du 19 juillet 1918, le 365ème Régiment d’Infanterie prend position dans le ravin de Saconin-et-Brœuil, avec mission de se porter à l’attaque de 
la Montagne-de-Paris qui constitue le pilier de la défense de Soissons. Les poilus sont exténués par les marches incessantes. Pourtant, animés d’un 
entrain et d’une bravoure au-dessus de tout éloge, ils s’élancent par vagues successives à l’assaut des lignes ennemies. L’ennemi oppose une 
résistance acharnée, les pertes sont lourdes. En fin de journée, les objectifs sont en partie atteints. Les deux jours suivants, le 365ème R.I., qui a reçu 
l’ordre formel d’enlever la Montagne « coûte que coûte », se porte à trois reprises à l’attaque, malgré des feux de mitrailleuses d’une intensité inouïe 
qui fauchent tout ce qui apparaît. Il repousse une nouvelle contre-attaque et atteint ses objectifs. Le 21 au soir, le 69ème R.I. relève les positions du 
365ème R. I. 
(Source : Historique sommaire du 365ème Régiment d’Infanterie 3 Août 1914-5 Mars 1919) 

Guy Henri Pierre 20 ans 
Né le 8 mai 1898 à Cambous et domicilié à Cambous 
Maçon 
Fils de Jean Pierre Guy et de Germaine Gautrand 
Soldat au 365ème Régiment d'Infanterie 14ème Compagnie 

Photos : Daniel Lefèvre (septembre 2014)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 19 juillet 1918 à 
Montagne-de-Paris dans l’Aisne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Vauxbuin dans 

l’Aisne, Tombe Carré D tombe 199 



Jusqu'au 22 septembre 1916, le 1er Bataillon de Chasseurs à Pied s'organise dans des conditions rendues pénibles par les pluies et les violents 
bombardements. Tous les combats sont toujours plus âpres, par suite des pertes qu’inflige l'artillerie allemande ressaisie. En particulier, l'attaque 
du 7 novembre restera une des plus dures journées. Pour prolonger l'attaque d'Ablaincourt, les Chasseurs doivent s'élancer vers la Chapelle Saint-
Georges et la tranchée Sébastopol. Ils progressent si péniblement, dans le terrain détrempé, que l'ennemi est alerté et l'accueille par de sévères 
rafales. Les Compagnies sont bloquées. Certains continuent le combat. Les Allemands contre- attaquent et progressent. L'initiative de braves gens 
les arrête. Les gains sont maintenus. Le Bataillon quitte enfin les tranchées de la Somme, la nuit de Noël, pour aller au repos.  
(Source : Historique du 1er Bataillon de Chasseurs à Pied) 

Icher Paul 21 ans 
Né le 21 août 1895 à Fonbonne-Haut et domicilié à Sablayrolles 
Cultivateur 
Fils de Jean Icher et de Marie Bonnafous 
Chasseur 2ème classe au 1er Bataillon de Chasseurs à Pied   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Disparu au combat le 7 novembre 1916 à 
Gomiécourt dans le Pas-de-Calais 

Blessé le 15 juin 1915 : plaie 

dorsale gauche par éclats d'obus 



Julien Edouard Paul 24 ans 
Né le 18 juin 1894 à Cayssié Grand (Vabre) et domicilié à Arénas 
Cultivateur 
Fils de David Julien et de Marie Cabanes 
Caporal au 67ème Bataillon de Tirailleurs Sénégalais   

Photos : Daniel Lefèvre (août 2016)  Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 16 juillet 1918 à Clos Davaux, 
au nord de Chêne La Reine dans la  Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Dormans dans 

la Marne Tombe 978 



Julien Jean Louis 25 ans 
Né le 13 février 1889 à Bessouze et domicilié à Bessouze 
Cultivateur 
Fils de Jean Julien et de Rose Rouanet 
Chasseur 2ème classe au 7ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Le 14 octobre 1914, 7ème Bataillon de Chasseurs Alpins reçoit l'ordre d'envoyer une patrouille à la station de Chaulnes pour s'assurer que l'ennemi n'y 
embarque pas de troupe. Quatre  hommes partent à la tombée de la nuit. Mais les Allemands se sont retranchés et l'expédition est difficile. La 
patrouille rampe le long des tranchées allemandes, trouve un emplacement mal gardé, déjoue la vigilance des sentinelles, passe à travers les lignes 
allemandes et va se poster aux abords de la station de Chaulnes. La patrouille rentre avant le jour, au prix de difficultés énormes rapportant des 
renseignements précieux sur les positions occupées par l'ennemi. 
(Source : Historique du 7ème bataillon de chasseurs alpins) 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué au combat le 16 octobre 1914 à Chaulnes dans la Somme 



Au début de l’année , la 1ère section de mitrailleuses du 127ème Régiment d’Infanterie Territoriale, avec son matériel nouvellement arrivé, était 
détachée au poste d'Anoceur, tandis que la deuxième section assurait provisoirement le service de positions du fort Chardormet, sur le versant 
Nord du vallon de Fez. 
(Source : Historique du 127ème  Régiment d’Infanterie Territoriale) 

Julien Louis 38 ans 
Né le 14 septembre 1876 à Cambous et domicilié à Cambous 
Charron 
Fils de Louis Julien et de Marie Cauquil 
Marié 
Soldat au 127ème Régiment d'Infanterie Territoriale   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé de pneumonie le 31 octobre 1914 à 
Anoceur au Maroc occidental 



Le 25 août 1914, le 143ème Régiment d’Infanterie quitte Villacourt en Meurthe-et-Moselle, pour appuyer l’attaque du 15ème R.I. sur le village de 
Rozelieures. Elle progresse méthodiquement. L’ennemi, puissamment retranché, tire sans arrêt. Les gros obus et ses mitrailleuses causent des 
pertes cruelles, mais les artilleurs obligent les tireurs allemands à se terrer. Les réserves ennemies sont décimées. Le 143ème R.I. franchit le ruisseau, 
l’Euron Bas, et aborde le village. Il est vide d’ennemis. Du 28 au 30 août, il poursuit sa marche victorieuse, occupe le Bois de Jontois et le village de 
Franconville, puis la Mortagne, et s’installe dans le Bois de Bareth. Du 29 août au 8 septembre, le Bois de Bareth est le théâtre de luttes 
quotidiennes, mais l’ardeur des Allemands s’émousse devant la résistance tenace du 143ème R.I. et le Bois de Bareth est conservé. 
(Source : 143ème Régiment d’Infanterie Historique 1914-1918) 

Julien Louis 33 ans 
Né le 29 mai 1881 à Biot et domicilié à Biot 
Cultivateur 
Fils de Louis Julien et de Marie Bonnet 
Célibataire 
Soldat 2ème classe au 143ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 5 septembre 1914 à Bois de 
Bareth en Meurthe-et-Moselle 



Julien Pierre 32 ans 
Né le 26 août 1882 à Oulès et domicilié à Oulès 
Menuisier 
Fils de Pierre Julien et de Suzanne Bascoul  
Marié à Marie Guy le 16 février 1908 à Castelnau de Brassac 
Soldat 2ème classe au 4ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Photos :  Annie Porteu 

 Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 17 novembre 1914, suite à une fièvre 
typhoïde contractée en service, au centre 
hospitalier de Sainte-Ménéhould dans la Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Sainte-Ménéhould 

dans la Marne Tombe 678 



Julien Pierre 37 ans 
Né le 4 septembre 1881 à Entrevergnes Haut et domicilié à Soulègre 
Cultivateur 
Fils de Pierre Julien et de Louise Menou 
Marié à Julie Fortanié le 24 novembre 1909 à Castelnau de Brassac 
Chasseur 2ème classe au 47ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Photos : Jean-Charles Balla (décembre 2014)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 18 décembre 1918 suite à une 
pneumonie contractée en service à la réserve 
du Lazareth de Sagan en Allemagne 

Sépulture 
Cimetière des Prisonniers de guerre à 
Sarrebourg en Moselle Tombe 7448 

Dès 1915, les autorités allemandes avaient mis en place un système de camps, près de trois cent en tout, n'hésitant pas à recourir à la dénutrition, 
aux punitions et au harcèlement psychologique et alliant l’enfermement à l’exploitation méthodique des prisonniers. Cela préfigurait l'utilisation 
systématique à grande échelle des camps de prisonniers au cours du XXème siècle. Cependant, la captivité organisée par les autorités militaires 
allemandes a aussi contribué à créer des échanges entre les peuples et entraîné chez nombre de prisonniers une réflexion sur leur engagement et 
leur relation à la patrie.  
(Source : Wikipédia Prisonniers de guerre de la Première Guerre mondiale en Allemagne) 



Louet Cyprien 32 ans 
Né le 5 juillet 1886 à Bey (Tarn) et domicilié à Pessol 
Cultivateur 
Fils de Pierre Louet et de Catherine Ferre 
2ème canonnier au 204ème Régiment d'Artillerie   

Photos : Janine Ducel   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 24 octobre 1918, suite à une 
broncho-pneumonie contractée au cours des 
opérations militaires, à l’ambulance colonne 
mobile à Ochrida en Serbie 

Sépulture 
Cimetière militaire de 

Macédoine-Bitola Tombe 5291 

Exempté en 1907 pour plaie bilatérale 

(tache de la cornée) et varices 

Maintenu exempté en décembre 1914 

Classé service armé en 1917 



Loup Louis 28 ans 
Né le 5 octobre 1886 à Sablayrolles et domicilié à Brassac 
Cultivateur 
Fils de Pierre Loup et de Louise Julien 
Marié 
Soldat au 343ème Régiment d'Infanterie   

Photos : Jean-Charles Balla (juillet 2014)   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 13 novembre 1914 à 
Tête du Violu dans les Vosges 

Sépulture 
Cimetière militaire de Bertrimoutiers 

dans les Vosges Tombe 125 

Le 31 octobre 1914, le 343ème Régiment d'Infanterie reçoit l'ordre d'enlever la Tête du Violu dans les Vosges. Il est mis à la disposition des Chasseurs 
et échelonné sur les positions : Grande Cude, Places Mandray, Pré de Raves et Ferme des Grands Genêts. Le 1er novembre le groupe de Chasseurs 
enlève la position de la Tête du Violu. Le 3 novembre, l'ennemi tente inutilement une opération sur la Tête du Violu. La 17ème compagnie du 343ème 
R.I.contribue à enrayer cette attaque. Le 13 novembre, le 343ème R.I. envoie une compagnie de plus à la Tête du Violu, pour activer l'organisation de 
la position. Le 20 novembre, tout le 5ème Bataillon est ramené à Fraize.  
(Source : Historique du 43ème Régiment d'Infanterie 3 août 1914 - 10 juin 1916) 



Le 27 août 1914, le 47ème Bataillon de Chasseurs Alpins débarque à Longo à côté d'Amiens. Dès le lendemain il est engagé au combat de Péronne et 
connaît ses premiers tués. Le 30 août il est à Verberie dans l’Oise où il défend avec les anglais, le passage de l'Oise. Le 1er septembre le 47ème BCA est 
sur le plateau à l'est de Verberie où un violent combat s'engage avec l'ennemi qui a franchit l'Oise à Compiègne. Il reçoit l'ordre de se replier sur 
Senlis et rejoint Beaumont-sur-Oise en autocars. Il quittera Beaumont à 5 heures du matin à pied direction Paris où il faut défendre le camp 
retranché. Nous sommes le 3 septembre 1914. La bataille de la Marne commencera le 6 septembre. 
(Source: Journal de Marches et Opérations du 47ème BCA) 

Maffre Emile 29 ans 
Né le 26 août 1885 à Valès-Haut et domicilié à Valès-Haut 
Cultivateur 
Fils de Louis Maffre et de Jeanne Albert 
Chasseur 2ème classe au 47ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Photos : Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2015) Recherches effectuées par: Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Disparu sur le champ de bataille le 2 septembre 1914 à Senlis dans l’Oise 
Déclaré décédé à l’hospice mixte de Senlis 

Sépulture 
Cimetière militaire de Senlis dans 

l’Oise, Tombe Carré L tombe 51 

Son nom est gravé sur les monuments 

aux morts de Boissezon, de Castelnau de 

Brassac et sur la plaque de l'église de 

Saint-Agnan (Le Bez) 



Maffre Louis Auguste 28 ans 
Né le 25 mars 1888 à La Métairie-Haute et domicilié à La Métairie-Haute 
Cultivateur 
Fils de Jean Maffre et de Marie Barthès 
Caporal au 267ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 24 mai 1916 à Cumières 
dans la Meuse 

Dans la nuit du 23 au 24 mai 1914, le 267ème Régiment d'Infanterie remonte aux tranchées dans la région de Verdun. Il doit relever à Cumières le 
254ème R.I., mais il ne peut arriver à franchir un tir de barrage des plus violents et à dépasser la station de Chattencourt. A l'aube du 24 mai, il se 
trouve sans abri au milieu des champs, tandis qu‘il apprend que Cumières est aux mains des Allemands. L’ordre est donné de reprendre Cumières. A 
6h15, le 267ème R.I. part à l'attaque du village. Et bien que certains éléments parviennent à se jeter dans les tranchées allemandes, l'attaque s'arrête 
contre les lisières sud de Cumières.  Le bataillon reste toute la journée dans une situation des plus critiques. Il est relevé à la nuit et part pour Saint-
André.  
(Source : Historique du 267ème Régiment d'Infanterie) 

Blessé le 1er septembre 1914 à Blamont : balle à la 

fesse gauche. 

Blessé le 4 mai 1915 à Perthes : fortes contusions 

lombaires, des fesses et des jambes. Petite plaie à 

la jambe droite 



Depuis le 9 février 1917, le 53ème Régiment d'Infanterie occupe les Eparges dans la Meuse. Le froid est extrême. Le vin, congelé, se distribue sous 
forme de glaçons, le pain est aussi dur que la pierre. Le secteur est bombardé de manière continue. Les coups de mines devinrent à un moment très 
fréquents. Le 5 avril, trois fourneaux exposent sous nos petits postes. Quelques instants après, quelques autres mines sautaient. L'ennemi essaya de 
pénétrer par la brèche ainsi formée, mais il fut vite arrêté par les grenadiers et par les mitrailleuses. Les pertes s’élevèrent à 10 tués, 41 disparus et 11 
blessés. L'ennemi, non découragé par cet échec, renouvela au mois de mai, en grand nombre, ses coups de main.  
(Source : 53ème Régiment d’Infanterie Historique 1914-1918) 

Maffre Marc 22 ans 
Né le 29 janvier 1895 à Escasso et domicilié à Escasso 
Meunier 
Fils de Philippe Maffre et de Louise Bru 
Soldat 2ème classe au 53ème Régiment d'Infanterie   

Photos : Annie Porteu   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 5 avril 1917 à Les Eparges 
dans la Meuse 

Sépulture 
Cimetière militaire de Bras-sur-Meuse Tombe 2495 

Inhumé le 7 avril 1917 au nouveau cimetière de Rupt Tombe 458 

Son nom est gravé sur le monument aux morts de 

Castelnau de Brassac et sur la plaque de l’église 

de Saint-Agnan (Commune du Bez) 



Maffre Paul 39 ans 
Né le 25 décembre 1876 à Escasso et domicilié à Servian (Hérault) 
Boulanger 
Fils de Marc Maffre et de  Françoise Corbière 
Soldat à la 16ème section de Commis et Ouvriers d'Administration   

Photos : Loïc Pinçon-Desaize (avril 2011) GenWeb   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 21 avril 1916 à Saint-Brieuc dans les 
Côtes d’Armor 

Son nom est gravé sur le monument aux morts de 

Castelnau de Brassac et sur la plaque de l’église 

de Saint-Agnan (Le Bez) 

Sépulture 
Cimetière Carré Saint-Michel de 

Saint-Brieuc dans les Côtes 
d’Armor, Tombe Carré 8 tombe 18 



Le 42ème Régiment d'Infanterie Coloniale participe, du 19 au 30 septembre 1914, à la défense des Hauts de Meuse. Le 19, il se porte à Vigneulles. Le 
20, le régiment concourt à l'organisation de la ligne de résistance des Hauts de Meuse. A partir de 9 heures, les villes d’Hattonville et Attonchatel 
sont soumises à un bombardement violent de l’artillerie lourde allemande, tandis que les abords de Vigneulles commencent à être battus par un tir 
intermittent très lent. Dans l'après-midi, quelques quartiers de Vigneulles sont bombardés. Tous les hommes quittent les cantonnements pour 
occuper les lisières et la grande artère centrale du village. Le bombardement cesse vers 18 heures 30. L'ennemi envoie des patrouilleurs hardis qui 
tiennent en alerte continuelle les petits postes. Vers la fin de la nuit, un détachement rétablit les communications en prenant position sur la crête, 
sur le vieux chemin de Vigneulles à Creue.  
(Source : Historique du 42ème Régiment d’Infanterie Coloniale pendant la Guerre 1914-1918) 

Marty Jacques 30 ans 
Né le 29 novembre 1883 à La Goudarié et domicilié à  La Goudarié 
Cultivateur 
Fils de Louis Marty et de Rose Bonnafous 
Soldat 2ème classe au 42ème Régiment d'Infanterie Coloniale   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 21 septembre 1914 à 
Vigneulles dans la Meuse 



Dans la soirée du 10 mai 1915, le 6ème Bataillon de Chasseurs Alpins  bivouaque sur les pentes du Gaschneykopf dans le Haut-Rhin. Du 11 au 31 mai, il 
construit des abris dans le camp de Gaschney  et réalise des travaux d’approche sur les pentes de l’Altmattkopf, en prévision d’une attaque du 
Braunkopf, plateau dominant et débordant le village de Metzeral. Du 1er au 11 juin, les travaux continuent, l’ennemi inquiet bombarde chaque nuit 
les boyaux et tranchées en construction. Pendant la période du 11 mai au 11 juin, le bataillon a fourni un effort considérable, construisant plus de 
1500 mètres de boyaux et tranchées. Pendant l’exécution des travaux, bien que n’étant pas engagé, il éprouva des pertes cruelles.  
(Source : Historique du 6ème Bataillon alpin de Chasseurs à Pied) 

Marty Louis 20 ans 
Né le 26 juin 1894 à Le Bez et domicilié à Entrevergnes 
Cultivateur 
Fils de Louis Marty et de Marie Limouzy 
Célibataire 
Chasseur 2ème classe au 6ème Bataillon de Chasseurs Alpins   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 29 mai 1915 à Altmattkopf 
dans le Haut-Rhin 

Son nom est gravé sur le monument aux morts de 

Castelnau de Brassac et sur celui de Guior 

(Le Bez) 



Maurel Léon 43 ans 
Né le 18 mars 1874 à Arcanié et domicilié à  Castelnau de Brassac 
Cultivateur 
Fils de Jean Pierre Maurel et de Marie Maurel 
Soldat 2ème classe au 122ème Régiment d'Infanterie Territoriale   

Photos : Annie Porteu   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Décédé le 30 avril 1917 suite à ses blessures de guerre à 
l’hôpital évacuation 15 à Montigny-sur-Vesle dans la Marne 

Sépulture 
Cimetière militaire de Cormicy 

dans la Marne Tombe 4974 
(Inhumé initialement au cimetière 
militaire de Montigny-sur-Vesle) 

Citation 
Blessé  grièvement à son poste de combat le 30 avril 1917 

Croix de guerre avec étoile de bronze à titre posthume 



Courant avril 1915, le 143ème Régiment d’Infanterie s’installe près de Mesnil-lès-Hurlus dans la Marne. Il est à quelques mètres du boche. Les 
grenades, les crapouillots et les torpilles démolissent les tranchées et les rares abris qu’il édifie à grande-peine. Dans les boyaux pris d’enfilade, 
nombre de soldats sont frappés par les balles. On se tue sans se voir. Le sol est bouleversé et, par les claires nuits d’été, on croirait contempler un 
paysage lunaire. Cette vision est rendue plus sinistre encore par le voisinage des cadavres, sommairement inhumés, et que les obus déterrent, 
projetant en débris sur les vivants, la dépouille des morts. Le 143ème R.I. est relevé le 25 août, mais le régiment ne s’éloigne pas beaucoup de ce 
champ de bataille qui porte le nom funèbre de Mesnil-les-Hurlus et où il laisse dans la craie champenoise 319 hommes.  
(Source : 143ème Régiment d’Infanterie Historique 1914-1918) 

Maynadier Louis 36 ans 
Né le 24 août 1878 à Maynadier et domicilié à Castelnau de Brassac 
Cultivateur 
Fils de Paul Maynadier et de Cécile Maffre 
Célibataire 
Soldat 2ème classe au 143ème Régiment d'Infanterie   

Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 23 mars 1915 à Les Hurlus 
dans la Marne 

Le décès est transcrit à la mairie de Castelnau de Brassac, 

mais le nom est inscrit sur le monument aux morts de 

Brassac 



Début juillet 1916, le 3ème Régiment de Zouaves  est appelé sur la rive droite de la Meuse, où la situation s'est brusquement aggravée à la suite d'une 
attaque allemande enlevant Fleury et atteignant le fort de Souville. Il se positionne, au soir du 14 juillet, au sud de Fleury. Le 15, il se porte à 
l'attaque, sur un terrain découvert, dominé de tous côtés par des crêtes d'où l'ennemi concentre sur ses vagues d'assaut, le tir de ses mitrailleuses. 
L'avance est pénible, bientôt elle est complètement enrayée. Un bataillon de réserve se voit bloqué par l'intensité du feu. Les survivants restent 
immobiles dans des trous d'obus le reste de la journée. La nuit lui rend quelque liberté. Il approfondit les trous existants et les relie entre 
eux…Juillet 1916 marqua, dans la Bataille de Verdun, la fin de la période défensive et le début de l'offensive.  
(Source : Historique du 3ème Régiment de Marche de Zouaves) 

Menou Paul Louis 20 ans 
Né le 26 juin 1896 à Palus et domicilié à Camp Grand 
Domestique 
Fils de Marie Menou 
Célibataire 
Soldat 1ère classe au 3ème Régiment de Zouaves   

Photos : Annie Porteu   Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 22 juillet 1916 à Landrécourt 
dans la Meuse 

Sépulture 
Cimetière militaire de 
Landrecourt dans la 

Meuse Tombe Carré C 
tombe 6 

Blessé le 15 juillet 1916 à Fleury dans la Meuse 



Nègre Léon 28 ans 
Né le 10 novembre 1888 à La Verrouillé et domicilié à La Verrouillé 
Cultivateur 
Fils de Léon Nègre et de Marie Sablayrolles 
Soldat 2ème classe au 317ème Régiment d'Infanterie   

Photos :  Daniel Lefèvre (juin 2011) 

  Jean-Claude Planes & Daniel Lefèvre (août 2017) Recherches effectuées par Jean-Claude Planes 

Commune historique de Castelnau de Brassac 

Date, lieu et circonstances du décès 
Tué à l’ennemi le 20 mai 1917 à Moronvilliers  
dans la Marne 

Le 2 mai 1917, le 317ème Régiment d'Infanterie prend le secteur du Mont-sans-Nom dans la Marne. Dans ce secteur de fin de combat, sans boyaux 
presque sans tranchées, il fournit un effort merveilleux, travaillant sous un bombardement incessant, résistant à toutes les attaques ennemies. Le 
20 mai, il enlève un blockhaus et une batterie ennemie, faisant 120 prisonniers et prend plusieurs mitrailleuses. Le 317ème R.I. dénombre de lourdes 
pertes.  
(Source : Historique du 317ème Régiment d'Infanterie 1914-1918) 

Sépulture 
Cimetière militaire de 

Auberive Le Bois du Puits 
Tombe 1630 



Exposition sur la 
grande guerre  

(Fin 2ème partie) 

 
Commémoration 
 du centenaire de 

l’armistice du 
11 novembre 2018 

 
  


